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C’est à l’amour que vous aurez 
les uns pour les autres qu’on 
vous reconnaîtra pour miens 

(Jn 13, 25). 
Au terme de ce mois d’octobre consacré 
« mois missionnaire extraordinaire », nous 
pouvons prolonger la réfl exion sur notre 
manière d’être disciples en mission dans nos 
différents lieux de vie. 

Dès le seuil de la Bible, dès les premiers pas 
de l’histoire du Peuple de l’Alliance, nous 
découvrons que celles et ceux qui viennent 
d’être libérés d’Égypte s’embourbent dans 
l’ornière du murmure : est-ce par intention 
perverse qu’Il nous a fait sortir de la terre 
de servitude ? Comme en écho, le Pape Fran-
çois avertit, à temps et à contretemps, avec 
fermeté : la médisance, ce n’est pas l’Église ; 
elle sert les intérêts du prince de ce monde. 
Colporter la rumeur tue la sœur, le frère. 
Dénonçant la maladie de la rumeur, il lance 
ce cri : « Frères, gardons-nous du terrorisme 
des bavardages ! ».

Et une certaine sagesse invite à se poser ces 
questions : la parole que je vais prononcer, 
est-elle adressée à la bonne personne, au 
bon endroit, au bon moment, sur le bon ton ?

Alors que le cycle liturgique nous rappelle 
qu’ « aujourd’hui », le prince de la paix plante 
sa demeure parmi nous, il est bon de nous 
interroger, personnellement, en famille, 

en communauté, dans 
nos lieux de travail, en 
Église : notre façon d’an-
noncer ensemble l’Évan-
gile est-elle elle-même 
évangélique ?

Etienne Vandeputte sj
Directeur

TRIMESTRIEL - 4ème trimestre 2019

Les contes de Noël, c'est comme les friandises du Nouvel An, on sature très vite. 
Au fond, elles se ressemblent toutes, les histoires que les medias nous livrent en 
décembre, bien sirupeuses, ruisselantes de bons sentiments, sur fond de biscuit 
praliné, pardon, d'altruisme exalté... J'ai longtemps détesté. 

Jusqu'au jour où, pour 
organiser une messe de 
minuit en paroisse, il m'a 
fallu sonner chez Teddy. 
Ce qu’on m’avait dit de lui 
– si généreux… si modeste... 
si... - me menaçait d’une 
indigestion anti-philanthro-
pique carabinée. En fait, loin 
de toute guimauve carita-
tive, Teddy m’a paru plutôt 
du genre bourru bienfaisant, 
et nous avons vite sympathisé.
Si bien que j’ai osé le questionner sur un type qui m’avait intrigué à mon arrivée 
dans sa cour, un maigrichon chauve et moustachu, vaguement inquiétant.
 -  Lucien ? Il traîne chez moi depuis mi-décembre.

Un feignant de première, je l'ai senti tout de suite. 
 -  Et vous l'avez accueilli ?
 -  Que voulez-vous, il a demandé : « Savez pas où je pourrais crécher cette 

nuit ? » Crécher. À cinq jours de Noël …
Il aurait dit « dormir », Teddy lui claquait la porte au nez. Mais « crécher »... Pas 
d'esquive possible, il fallait faire une place à Lucien.
Pour ainsi dire : à Bethléem.

Un mot d'argot, et voici qu'une phrase revêt en un instant le lumineux pouvoir 
d'une parole biblique longuement méditée. Pouvoir de balayer les doutes, d'ou-
vrir le cœur. Pouvoir de signifi er à Teddy, avec une irrésistible douceur - à lui qui 
en montre si peu - la mystérieuse fraternité des marginaux et de l'enfant de la 
Crèche. Et croire que Dieu peut nous parler ainsi, au tournant de mots ordinaires, 

ce n'est pas croire au Père Noël.

Philippe Robert sj

ANTI-CONTE DE NOËL



Depuis quelques mois, le potager du Centre retrouve
forme et couleurs. Rencontre avec Anne-Claire et 
Benoît, les artisans enthousiastes de cette renais-
sance. 

 Avant d’arriver à La Pairelle, où étiez-vous?

Anne-Claire : Après 10 ans à Bruxelles pour les études 
et le travail (dans le domaine social pour moi et médi-
cal pour Benoît) nous avons pris 6 mois sabbatiques 
dans le Lot (France). Là, nous avons vécu dans une 
cabane et travaillé dans une ferme et nous nous 
sommes formés un tant soit peu à la permaculture. 
Au retour s’est posée la question : que faire de ce que 
nous avons acquis ?

Benoît : Le plus marquant a été la vie sociale intense 
que nous avons eue grâce au travail ensemble. Le tra-
vail à la ferme a aussi changé notre rapport au temps. 
Rien ne sert de courir, les tomates ne mûriront pas 
plus vite ! 

 Quelle leçon tirez-vous de votre séjour dans le Lot ?

Anne-Claire : Le travail de la terre favorise l’intégra-
tion sociale. Remuer la terre ensemble fait tomber 
les barrières sociales. C’est un bon moyen pour des 
migrants de rencontrer des Belges et de dépasser 
l’obstacle de la langue.

Engagé comme cuisinier par les jésuites en 1984, Marc, 
déjà bien rodé dans le métier, a trouvé chez eux une clien-
tèle assez calibrée : la communauté - une trentaine de 
membres, plutôt sédentaires : novices, pères âgés… - et 
des retraitants (surtout des religieuses) qui se succédaient 
en nombre et à un rythme réguliers. Le Centre disposait 
encore d’une ferme – « on faisait du beurre chaque same-
di »  – et dans la composition des menus, le Frère François 
y veillait, il fallait honorer les produits locaux, comme on 
ne disait pas encore. « Quitte à servir des poireaux toute la 
semaine si la récolte avait été bonne ! »

DU CÔTÉ DE « LAUDATO SI’ »

PROFESSION : CUISINIER A LA PAIRELLE

Benoît : Pour nous, un projet de vie prend tout son sens s’il va 
au-delà du strict cadre professionnel.

 Pourquoi La Pairelle plutôt qu’un habitat groupé ?

Anne-Claire : L’habitat groupé est souvent centré sur un projet 
particulier et tourné vers une logique économique, mais trop 
rarement ouvert à tout le monde.

Benoît : La Pairelle offre un climat de paix. C’est une cathédrale 
de verdure à deux pas de Namur.

 Rêvons un peu. Quel serait l’idéal ?

Anne-Claire : Que le potager devienne un lieu de vie pour tous, 
un espace de rencontre pour des scolaires, qu’il offre une possi-
bilité de travail manuel aux retraitants.

Les années passent. Moins de jésuites. Davantage de re-
traites… La Pairelle diversifi e ses propositions spirituelles, 
le travail au Centre se professionnalise de plus en plus. Les 
Frères ne sont plus là, ponts vivants entre la cuisine et le 
reste de la maison. Mais les horaires sont allégés, les ins-
tallations modernisées, les menus plus variés. « La nourri-
ture n’est plus versée dans des grands plats inox, je peux 
soigner la présentation, parfois même servir à l’assiette ». 
Et là aussi comme dans un vrai restaurant : « C’est gai, 
lorsqu’un groupe ou la communauté fait savoir qu’on s’est 
régalé ! » 

Visiblement, le cadre, un peu austère, parfois confi né, d’un 
centre spirituel n’a en rien paralysé la créativité de Marc. 
Ni son goût de la belle ouvrage. Soucieux de contenter les 
gourmands, de séduire les gourmets, de gérer les capri-
cieux (oui, il y en a), Marc est pleinement cuisinier. Et heu-
reux de l’être à la Pairelle. 

NB : Le saviez-vous ? Marc signe ses œuvres : fi let de vi-
naigre balsamique sur le plat de viande, et dans un coin, 
touffe de roquette … La photo montre d’ailleurs Marc en 
pleine séance de signature.



Père Guy, « Noël à La Pairelle » est une activité bien 
connue du Centre. Elle est offerte aux personnes 
qui désirent vivre dans un climat fraternel la pré-
paration et la fête de Noël. Y a-t-il du nouveau pour
« la cuvée 2019 » ?    

L’intégralité de la proposition se déroulera, comme d’habi-
tude, du 21 décembre (18h) au 25 (11h), mais elle aura des 
petits côtés « à la carte » et « auberge espagnole », ou-
verte à des participants de l’extérieur, qui pourront nous 
rejoindre pour tel après-midi ou telle soirée.

Car chaque journée aura sa thématique, le matin étant 
consacré à un temps de prière personnelle avec l’évan-
gile du jour, à partir d’indications qui seront données à cet 
effet. L’après-midi, atelier créatif ! Après le souper, veillée 
liée au thème, à partir des « productions » des ateliers, et 
en présence d’un invité, chaque fois expert en la matière, 
venu nous faire profi ter de ses propres talents, en plus de 
ce que les participants aux ateliers auront réalisé.

Au noviciat, Etienne avait laissé le souvenir d’un homme 
taillé pour l’action. Il avait marqué ses compagnons par son 
tempérament communicatif, son air enjoué et son rire cha-
leureux.

Une de ses sœurs, missionnaire au Japon, a nourri son 
rêve d’aller lui aussi au pays du Soleil Levant. Pour lui, la 
conversion de ce peuple aurait inévitablement des répercu-
tions sur toute l’Asie. Mais on lui demande de se préparer 
plutôt pour l’Inde… Il est donc envoyé au Juvénat (maison 

Il est aimé des retraitants, ce petit monument à l’entrée du bois, couronné d’une délicate Vierge de Nazareth. Avec 
ses lignes vaguement indiennes, c’est la trace de la tombe d’un jésuite destiné aux missions de Calcutta, Etienne 
VERWILGHEN (1918-1942).   

NOËL 2019 A LA PAIRELLE

IN MEMORIAM…

 Parlez-nous des ateliers prévus…

Outre l’écoute, samedi - en ouverture -, d’une œuvre musi-
cale liée au thème de Noël, nous aurons, le 22 après-midi, 
un atelier « composition de chants de Noël » avant une 
soirée-récital menée par le compositeur-interprète Théo 
Mertens. Lundi, j’ouvrirai un atelier « conte à écrire ». En 
soirée, nous raconterons l’histoire écrite l’après-midi et 
nous recevrons Ninon, une amie conteuse de notre région. 
Mardi 24, grand atelier « décoration » pour la chapelle de 
la messe du soir (19h) et pour la salle où aura lieu la suite : 
notre repas de fête… 

 Et d’autres réjouissances, j’imagine…

J’invite les lecteurs de ces lignes à consulter le site inter-
net www.lapairelle.be pour en savoir plus. On vous attend 
nombreux !

d’études) de La Pairelle en 1939, où très vite il s’enthou-
siasme pour son futur champ d’action apostolique. Autre 
passion née à la Pairelle dans le cœur d’Etienne : Thérèse 
de Lisieux. La patronne des missionnaires allait enseigner 
à Etienne sa propre conception de la mission.

Pendant les premiers mois de la guerre, Etienne est chargé 
de l’intendance de la communauté. Rude tâche qu’il remplit 
avec tact, franchise, bonne humeur, et à travers laquelle il 
sait déployer ses talents d’homme pratique. Son esprit de 
fi nesse lui permet de venir à bout des problèmes les plus 
délicats. 

Cependant Dieu le voulait missionnaire autrement. Début 
janvier 1942, il tombe malade. Aucun remède n’agissant, 
on tente une intervention au foie. Mais le 2 février, c’est sa 
dépouille mortelle qui rejoindra La Pairelle. 

Quelques temps auparavant il avait dit : « Mourir à 24 ans, 
comme la petite Thérèse, après 4 ans de Compagnie, ce 
serait beau. »

Il a été exaucé.

Guy DELAGE sj
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JEUNES
Pour les étudiants : le blocus

• Du J. 26 décembre au Ma 7 janvier
 Avec P. Philippe Robert sj et une équipe

Brûler le Bonhomme Hiver
• Mardi 10 mars 2020 à 18h30
 Avec une équipe de l’Arche de Namur

FIANCES
« Aimer, c’est choisir »

Week-end de préparation au mariage. 
• Du 24 au 26 janvier
 Avec Stéphanie et Nicolas Ykman,
 P. Eric Vollen sj
• Du 14 au 16 février
 Avec Bernadette et Baudouin van
 Derton, P. Philippe Robert sj
• Du 27 au 29 mars
 Avec Catherine et Luc Glorieus,
 P. Eric Vollen sj

FAMILLES
Week-end en famille « Jonas »

• Du V. 17 (20h00) au D. 19 janvier
 Avec Abbé Jean-Marc Ista et
 Sr Pascal-Marie Promme snd  
• Du V. 6 au D. 8 mars
  Avec Sr Françoise Schuermans ssm et   

Françoise Uylenbroeck

COUPLES
   Une journée pour nous deux,
sous le regard de Dieu.   

Halte spirituelle pour couples. 
• S. 25 janvier, de 9h15 à 17h00

  Découvrir l’appel de notre couple
• Du V. 24 au D. 25 février

JOURNEE DE LA PAIRELLE
  Comment faire des choix dans la vie 
professionnelle ?

• Samedi 1er février de 9h15 à 17h00
  Avec Eddy Vangansbek et

P. Étienne Vandeputte sj

  Ma vie spirituelle au risque
d'internet

• Samedi 15 février de 9h15 à 17h00
 Avec P. Grégoire Le Bel sj

« Le Moulin Mystique »
• Samedi 7 mars 2020 de 9h15 à 17h00
 Animateur : P. Pierre Ferrière sj

Où allons-nous ?
Les technosciences progressent à vive allure, 
un transhumanisme se dessine
mais des crises nombreuses font craindre le 
pire. Nous sommes en transition, sans savoir 
vers où. Quelle est donc notre espérance 
pour demain ?
• Samedi 14 mars 2020 de 9h15 à 17h00
 Avec P. Charles Delhez sj

  Quel monde allons-nous léguer à nos 
enfants ?

• Samedi 14 mars 2020 de 9h15 à 17h00
  Animateurs : Audrey Dessy et

Michel Berhin 

«Le Messie » de G. F. Haendel
• Samedi 28 mars 2020 de 9h15 à 17h00
 Avec P. Guy Vanhoomissen sj

SESSIONS

Le « Notre Père » en poésie 
• Du V. 17 au D. 19 janvier
 Avec Fr. Bernard-Joseph Samain osb 

  Réenchanter les rites. Éloge de la 
célébration

• Du V. 24 au D. 26 janvier
 Avec Gabriel Ringlet

  Pleine conscience et quête de Dieu, 
avec les Pères de l’Église

• Du V. 31 janvier au D. 2 février
 Avec Françoise Rassart et Cécile Gillet

Addiction et spiritualité
• Du V. 31 janvier au D. 2 février
  Avec Natalie Lacroix, P. Patrice Proulx sj, 

Benoît et une équipe

  La musique à la rencontre
de l’Écriture

• Du V. 31 janvier au D. 2 février
  Avec Catherine Dellinger et

P. Guy Delage sj

L’argent dans ma vie
• Du V. 7 au D. 9 février 
  Avec P. Guy Cossée de Maulde sj et

Frédéric Rottier

La Paroisse a-t-elle un avenir ?
• Du J. 27 (9h15.) au V. 28 février
  Avec Philippe Martin et

P. Pierre Ferrière sj

  Foi et homosexualité : « Tu as du prix 
à mes yeux et je t'aime »

• Du V. 28 février au D. 1er mars
  Avec Samuel Cardon et Yves

d’Horrer de l’association « Devenir Un en 
Christ »

  Burn out, comment rebondir ou
aider à rebondir ?

• Du D. 15 au J. 19 mars
  Avec Natalie Lacroix, P. Patrice Proulx sj,

P. Étienne Vandeputte sj et Eddy Vangansbek

L'éthique, pour que la vie soit fête
• Du V. 6 au D. 8 mars 2020
 Avec P. Laurent Capart sj

Chant et travail vocal, un chemin
• Du S. 7 au D. 8 mars 2020
 Avec Elisabeth Goethals

PARCOURS
A l’écoute des spirituels de l’Orient

• S. 21 mars de 9h15 à 17h00
 Avec P. Jacques Scheuer sj

RETRAITES
Écouter la Parole à la suite du Christ. 
Initiation aux Exercices spirituels de 
saint Ignace
• J. 12 au D. 15 mars
  Avec P. Guy Delage et Bernadette van Derton

Journées Oasis de 9h15 à 16h00
• Lundi 20 janvier
 Avec Sr Anna-Carin Hansen rsa
• Lundi 17 février
 Avec P. Patrice Proulx sj
• Lundi 16 mars
 Avec Sr Alice Tholence

Noël à la Pairelle
• S. 21 au Ma 25 décembre
 Avec P. Guy Delage sj et une équipe

  Relire l’année, reconnaître le vécu, 
renaître…

• Du V. 27 au L. 30 décembre
  Avec Sr Françoise Schuermans,

Cécile Gillet et Jocelyne Mérand

  Écouter la Parole à la suite du Christ. 
Initiation aux Exercices spirituels de 
saint Ignace

• Ma 11 au D. 16 février

   Se nourrir de silence et de paroles
Jeûner intégralement durant 5 jours… 

• Du L. 24 février au D. 1 er (9h00) mars
 Avec Natalie Lacroix
 « Entrée en Carême »

  Journée de récollection le mercredi 
des cendres

• Me 26 février de 9h15 à 17h00
 Avec Une équipe de La Pairelle

AUTRES INITIATIVES

  Ça casse ou ça passe… Et si on vivait 
l’autorité et les émotions autrement ? 

• Du V. 21 au D. 23 février
  Avec Ariane Thiran-Guibert et Françoise van 

Rijckevorsel

  Pension ? Retraite ? J’y pense !
J’y arrive ! J’y suis!

• Du J. 26 au D. 29 mars 2020
  Avec P. Pierre Ferrière sj, Myriam Tonus et 

une équipe

  S’adoucir ou s’endurcir…
• Du V. 27 au D. 29 mars 2020

 Avec Ariane Thiran-Guibert et Didier Clerbaux

Renseignements
et inscriptions :

Tél. : 081 46 81 11
secretariat@lapairelle.be


